
LE SAMIEDI

LA Piý'C-iu A LA LIGINE

lin chtapeau de paille jaune
D ont les bord-4 n'ont p)as d'ourlet.
Au bout de sa poîinte onl cône
une plainle de poulet.

Un cha;peau (le paille Cllot,
Uit troisièmue, titi autre !.Ainîsi
Le rivage se décoîre,
D)t l'ointlu-jîor à: llercy.

ît5ces3 éteigntoirs salit$ niombre'
lRieil ne bouge. 0)n nie peuit voir
Qule le pas lent de leur ombre
Qui s'allonge avec le soit..

Pourtant dle chaqjue staIlue
Sotrt tit spectre (le roseau,
Et ce peuple s'évertue
A tromper (lu fil dans l'eauk.

'[out le lontg (le lat journée,
0 destin, titi eur promets
Lat douce proie ajournée
Qu'ils n'attraperont jamais.

,et pas un ne 8'en indigne,
l'as titi lie songe à pal-tir
catr le pêcheur à la ligne
Vit et mneut vierge et martyr.

AU PLUS FORT LA

UN BON 111,QIJE

Solliciteur de ,îoliîes nuîtaî'.q-tiitle eianîle quii tie v'aut pas
ciq sous. Le père est motrt dl'une maladie tlecStuîr et lit mèt're dei coit-
soitiption. Il a les poumons en mnauvais état ;, il a îles batteittents dle cetiur
et titi commeîtncemnt (le diîtbète.

Le îlrdir-tofait-il
Le ."oliteir.-Il est Conseilletr Législatif.
Le directeur. -C'est de l'or onl barre ; acceptez. Ces gens-là ie itîeîîrett

Jamais.

POCIL E

On raconte des histoires édifiantes sut, presqune
tous les animaux. C'est à qui se îmoîtrera le pîlus
intelligent. Il ne leur tmanque vraiment que la
parole.

Mais pourquoi a-t-on oublié l'oie ?L'in 'justice
est criante, car il n'est pas d'oiseau plus sagface,
plus avisé. Tous les actes de sa vie en font preuve.

Voyez quelles ingénues tactiques ces bêtes de
haut vol emploient pour traverser l'espace avec
le mtoins de fatigue possible -elles se mettent en
ligne, l'une derrière l'autre ; la première fend
l'air, ouvre le passage aux autres ; puis, quand
elle est fatiguée, se retire aux derniers rangs pour
se reposer, et, chacune àm son tour, prend ainsi la
première place, les jeunes, tes faibles restent tou-
joursi à l'arrière-garde. Et leurs précautions, leurs
roendes prudentes avant de s'abattre sur un étang
ou dans la pratirie pour paître, et leur nînnière
de couver. On n'en finîirait pas s'il fallait dire
tout ce qui est à leur avantage.

Mais pour mettre le comible à la 'gloire de cet
oiseau, j'en veux citer un trait qui fait de l'oie au
moitis l'égale du caniche.

Dans uit certain village de Normandie vivait,
il y a quelqueï aminées, une vieille femmne aveugle

-qui allait tous les dimanehes,à la messe, conduite
puari' ui 1par une oie qui la traînait par sa robe
avec soli bec. Lorsque la vieille était entrée dans
l'église, l'oiseau allait l'attendre clans le cimetière,
où il occupait son, temp3 à paître l'herlwî, et quand
l'ullice était terinté, il venait reprendre saî-
tresse et la reconduisait à la miaisont.

Vous verrez qu'aprèï cela oit mn'on contintuera
pas moins à dire 'bête commine une oie!

UN TOIT EN SEL

Près8 d'Olbiloislz, c Siluénie, existe ein lac en-
tièreinentt recouvert dl'une toiture en i-el. Ce lac
est long de dix-sept tiilles sur neuf de lar'geur'.
Il y a de longues années, l'évaporation de ses
eaux eut pour résultat de formmer des cristaux de
sel (lui se mtiretnt à flotter, alors, ci ux ci venant
eni contact, les uns avec les autres, se réunir'ent

et forimèrent cil toit de sel (lui recouvre tout le
lac. En 1878, les eaux du lac ayant baissé de
trois pieds, le toit de sel fut assez épais et assez
solide pour se umaintenir dan4 sa poqition ori-

ginale.

TROP D'EXPÉRIEN~CE,

Il y a paraît il, à B3erlin, unizavatit toîut acquis
à la théorie du transformisme. Un jour, au cours
d'un séjour au buord de la nier, ce savant prît un
hareng vivant. Belle occasion d'essayer sur cet
intéressant sujet la dloctrine darwvinienne.

Chaque jour donc, notre Berlinois prit dans
l'aquariumu du harenîg une cuillerée d'eau dle muer
qu'il remplaça par une quant ité égale d'eau douce.
Ainsi de suite j usqu'au jour où il n'y eut plus
que de l'eau douce dlans l'aquarium.

Ce jour-làt ce dernier fut remîplacé par un
bocal.

Le hareng vivait toujours ; il était nmôme très
*joyeux. Le sav'ant ne pouvait borner là son expé-
rience. Chaque jour, il piit une cuillerée d'eau
douce et continua jusqu'à ce qu'il ne restât plus
une goutte d'eau dans le bocal.

Ce jour-là, celui-ci fut retmplacé par une cage.
Le hareng n'avait pas soullèort du changement.

Il était de plus en plus gai et poussait de petits

cris dIceotttitt 1 aî le saivanlt tu car.-s-
slait, lui dlonniant -à mîangeîr utte pâtée s&a'

Le lharenig entgraiîsse -levz v i te ;itais soi itii.''
crut s'atpit'rcî,voîr qu n'après qîtl 1 î sem iaine ditth

soni nion tl egi t il étai t île voeu su iLetin -ut
mtélancol ique . I i cheîrcha; lotngtempsI > lit cans'' du

chtagri n dui mîal hieureux poissont. letéte-
nourriture lui avait prove )ué q1uelq1ue ilitta;îîlîe
d'estomat:c.

teîî! îh'écria un mtati n le docte leet'son t

nage, j'ai oubli1 é ile lui dionner à bîoirîe.
Et aussitôt il lui tendit nute granide jatte d'eau

claire qu'il laissa danîs lit cage.
Et le lendemtaini, ô douloureuse surpîrise', le

lentdemnain, quand le I -erlittois vit rentdre visi te
-à l'intéressant animal, il le trouva sans vit', ploît-
geant la tête première datns lat jatte.

Le hareng s'iftait noyéý

CHIACUJN SON INONDE

Le êulcin-Jesuis bient content, en 'it
dl'être venu auprès dle votre mari et lui donnîer
tmes soins, tîtîtls dites-moi pourquoci vous nt avez.
pais fait dematiinder votre propre mnédecin?

iltaîn?ýe lîcutesîerpîtte.- Vous savez, -'est la
lièvre typhoïdle qu'il mit pauvre lati, et ç'aurait
pais été juste d'exposer' un si Lon imédecin àî
l'attraper.

AVEUGLE DE NAISSANCE

A Ilploltse. -Enl passant dlevant l'aveugle q1ue
tu vois là-bas, J'ai jeté cinq sous par' terre pour-
voir ce qu'il ferait.

Jules.-Puis ?
Aiphons.-Il us'kt dit tout simtplemtent :" Je-

tez un écu et je vais oublier que je suis tveugle."

REMEMO0RATION SOUDAI NE

Lejqety. -Avez- vous dlé jà été conidamntîé avant
aujourd'hui pour une offense quelconque?1

Le In'isonitier.--Otti, Votre I1 moineur, une fois
ptour assaut personntel.

Lejuge.-Vous n'avez jamais été puni pour
rien autre chose ?i

Le pr'isotiie.-Non. Maî,j'y penise, Votre
Honneur, je nie rap1 pelle, en villet, avoir déjà été
condamné à quinze ans do pénitencier.

LES GRANDES SITUATLIONS

un îîi-lih'éputiisé quii no- p'e t''îîIîtft, wlir. det. /'e.


